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BRAVO ET MERCI À CATERINA 
LAUGIER

Tout au long de l’année, les élèves 
de l’école élémentaire Belle image 
profitent des magnifiques décors 
créés par Caterina Laugier, la 
gardienne de l’école. Fêtes de 
Noël (ici en photo), printemps, 
automne… toutes les saisons 
inspirent Caterina. Merci à elle qui 
va bientôt prendre sa retraite. Elle 
manquera aux enfants qu'elle a su 
faire rêver.
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LA PARTICIPATION CITOYENNE CONTINUE !
Malgré la crise sanitaire actuelle, la vie 
démocratique locale se poursuit à Cachan, 
sous forme de visio. C’était le cas des réunions 
du conseil de quartier du Coteau (27 janvier) 
et du comité citoyen du budget participatif 
(25 janvier).

LANCEMENT DE LA CONSULTATION ÉCO-QUARTIER GARE
Le 15 janvier dernier, Hélène de Comarmond, Maire de 

Cachan, et Thierry Dallard, Président du Directoire de la 
Société du Grand Paris (SGP), ont signé le protocole d’accord 

entre la Ville et la SGP, lançant par la même occasion la 
consultation pour l’aménagement du quartier de la gare 

à Cachan. Première étape vers cet ambitieux Éco-quartier 
cachanais !
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DISTRIBUTION  
D’AIDE ALIMENTAIRE  
D’URGENCE

Le 23 janvier, la Ville 
Jeunesse retrouvée et 
l'épicerie solidaire ont 
organisé une nouvelle 
distribution alimentaire 
d’urgence pour soutenir 
les foyers touchés plus 
durement par la crise 
actuelle. 500 paniers 
ont été distribués. 
Comme en novembre 
et en décembre, la 
Ville et ses partenaires 
renouvelleront 
l’opération en février et 
en mars.
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SEMAINE OLYMPIQUE  
ET PARALYMPIQUE

La semaine du 1er février, 
500 collégiens cachanais, ont 

rencontré l’association Colosse aux 
pieds d’argile dans le cadre de la 

semaine olympique et paralympique. 
L’occasion de sensibiliser les jeunes 

aux questions de harcèlement, de 
bizutage, d’agression sexuelle ou 

encore du rapport fille-garçon dans la 
pratique sportive.
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Hélène de Comarmond
Maire de Cachan
LES ADJOINTS AU MAIRE
1er adjoint 
Camille Vielhescaze
Participation 
citoyenne et initiatives 
locales, Finances

2e adjointe 
Sandrine Churaqui
Solidarités et Actions 
sociales, handicap, 
seniors

3e adjoint  
Julien Jabouin
Transition écologique, 
Défi climatique, Nature 
en ville et déchets

4e adjointe  
Caroline Carlier
Services publics et 
Modernisation de 
l’action publique, 
Personnel et Dialogue 
social, Tranquillité 
publique

5e adjoint 
Mohammadou 
Galoko
Jeunesse, Emploi 
et insertion 
professionnelle

6e adjointe 
Laetitia Boutrais
Culture et patrimoine, 
déléguée au quartier 
Cité-Jardins

7e adjoint 
Samuel Besnard
Développement urbain 
et métropolitain, 
Grands projets, 
Espaces publics

8e adjointe 
Lucie Guillet
Vie associative

9e adjoint 
Dominique Lanoë
Vie scolaire, activités 
périscolaires et 
alimentation durable

10e adjointe 
Céline Di Mercurio
Habitat et Logement

11e adjoint 
Jacques Foulon
Développement 
économique

12e adjointe 
Katia Touchet
Petite enfance, 
Déléguée au quartier 
La Plaine-La Prairie-
Courbet

13e adjoint 
Hervé Willaime
Enseignement 
secondaire et 
supérieur, Recherche, 
Vie étudiante

14e adjointe 
Maëlle Bouglet
Santé et Qualité de 
vie, déléguée aux 
quartiers Centre-ville, 
Ouest-Nord et Coteau

LES CONSEILLERS MUNICIPAUX DÉLÉGUÉS
Pierre-Yves Robin
Prévention, 
médiation, sécurité et 
police municipale

Zeïma Yahaya
Sport et loisirs

David Petiot
Énergies et mobilités

Christine Rescoussié
Bénévolat, Relations 
et solidarités 
Internationales, 
jumelage

Thomas Kekenbosch
Ecologie populaire, 
Economie sociale et 
solidaire

Catherine Busson
Lutte contre 
l’isolement et la 
précarité

Robert Orusco
Commerces et 
artisanat, affaires 
funéraires, mémoire

Sylvie Darracq
Collèges

Emmanuelle 
Mazuet
Accessibilité et 
proximité des 
services publics

Yseline Fourtic 
Dutarde
Droit des femmes 
et lutte contre les 
discriminations

Pour rencontrer vos élus : 01 49 69 69 81 
ou secretariat.elus@ville-cachan.fr

Au
m

er
ci

er

Biennale d’art contemporain
La culture et l’art à Cachan sont résilients, comme le prouvent les très belles 
expositions en plein air organisées pour la Biennale d’art contemporain. Visibles 
sur les grilles du parc Raspail et les vitres du théâtre Jacques Carat, ces expositions 
donnent une bouffée d’air à notre quotidien et nous invitent à « Respirer ! ». 

 d'info : en page 20

10-31-1544

Certifié PEFC
Ce produit est issu
de forêts gérées

durablement et de
sources contrôlées.

pefc-france.org
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Chère Madame, Cher Monsieur,

Depuis l’apparition de la Covid-19 et de ses lourdes 
conséquences sur nos vies et nos relations, notre santé, notre 
économie et nos villes, nous avions placé nos espoirs dans 
un traitement ou un vaccin. Ce dernier a été trouvé dans des 
délais rapides, et nous ne pouvons que saluer collectivement 
l’effort de recherche déployé. 

Au regard de l’évolution de l’épidémie et de l’apparition de 
nouvelles formes du virus, le monde attendait un déploiement 
rapide et efficace de la campagne vaccinale. 

À l’heure où j’écris ces lignes, force est de constater que la 
stratégie et la logistique proposées par le Gouvernement sont 
incompréhensibles et sidérantes pour les habitant.e.s et les 
élu.e.s locaux.

À Cachan, notre Ville a fait savoir qu’elle était prête à accueillir 
un centre dédié et à mettre les ressources nécessaires pour 
faciliter l’accès à la vaccination des personnes qui le souhaitent. 
Non sans atouts : un centre municipal de santé, un réseau 
d’acteurs locaux volontaires, et un accès facile en transports 
en commun… 

À ce jour, faute de doses de vaccin disponibles, les centres 
existants sont submergés de demandes auxquelles ils ne 
peuvent répondre. Nos aîné·e·s et leurs familles sont confrontés 
à des numéros qui sonnent dans le vide, des sites internet 
sans rendez-vous. Les personnes peinent à trouver un créneau 
dans les différents centres de vaccination, même éloignés de 
leurs domiciles.

Pour assurer le déplacement des personnes rencontrant des 
difficultés de mobilité vers les centres les plus proches, j’ai 
mis en place un service de transport gratuit leur permettant 
de se rendre à leur rendez-vous, si difficilement obtenu.

Malgré leur volonté de collaboration, de nombreux maires, 
élu·e·s locaux et professionnel.le.s de santé, attendent toujours 
un signe de l’État pour déployer des centres de vaccination. 
Alors que nous avons toujours pris nos responsabilités pour 
nos habitant·e·s, nous, maires et élu.e.s locaux, souffrons de 
ne pas pouvoir les protéger davantage.

Pour s’en sortir, il est impératif que l’État assume sa 
compétence de santé publique en assurant rapidement les 
moyens logistiques pour que la vaccination soit proche et 
garantisse l’égalité de tous à son accès, sur l’ensemble du 
territoire national. « Quoi qu’il en coûte » le Gouvernement 
doit mobiliser tous les moyens nécessaires, allant de l’achat 
de licence à la production dans les laboratoires français, pour 
accélérer le processus de vaccination.

Il sera important de tirer collectivement les conséquences 
de cette pandémie pour l’avenir. Ce « monde d’après », nous 
devrons le construire ensemble. Aussi, les questions liées 
à la santé et à la recherche, l’implantation de l’industrie 
et de l’innovation, mais surtout l’avenir de celles et ceux 
touchés de plein fouet par cette crise doivent être pris en 
compte. Il en va de même pour les jeunes qui voient leur 
quotidien et leur avenir bouleversés, les salariés dont les 
emplois sont menacés, les commerçants et les acteurs 
locaux essentiels à notre commune…
Parce que votre santé, ainsi que celles de vos proches, est 
au cœur de nos préoccupations, vous pouvez compter sur 
mon engagement et celui de la Ville pour être à vos côtés.
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Hélène de Comarmond 
Maire de Cachan
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Activités et loisirs : chacun chez soi mais tous 
ensemble !
Comme chaque année, le Centre Communal d’Action 
Sociale (CCAS), représenté à Cachan par le service Loisirs 
seniors, propose un programme d’activités pour les seniors. 
Retour sur celui du premier trimestre, un peu particulier, 
Covid oblige…
Que serait une vie sans loisirs ni partage ? Heureusement, 
et malgré la situation sanitaire, des ateliers sont proposés 
aux seniors toute l’année. Ceux-ci sont ouverts gratui-
tement à condition de s’inscrire au CCAS. Les loisirs du 
1er trimestre sont bouclés mais en mars auront lieu les 
inscriptions pour le 2e trimestre, uniquement par voie 
postale pour le moment.
Comment se déroulent ces ateliers ? La sécurité des seniors 
étant la priorité absolue de la Ville, il a fallu prendre des 
décisions. Sur les 14 ateliers qui étaient prévus à l’origine, 
12 sont maintenus, mais sous forme de visioconférences. 
Cette nouvelle formule connaît un vif succès, témoignant 
de l’adaptabilité du public senior, féru de nouvelles activi-
tés. Les deux ateliers restants (Tai chi et mosaïque) sont 
prêts à démarrer dès la reprise du présentiel.
Les ateliers en visio pour le trimestre en cours sont 
variés : remue-méninges, équilibre, marche de santé, 
gym douce, anglais (débutant et avancé), sophrologie 
(2 séances), espagnol (débutant et avancé) et échecs 
(débutant et avancé). 

La Ville a un partenariat avec le site happyvisio.com. 
Des activités issues de ce site seront au programme du 
2nd trimestre. Deux conférences sont prévues les 24 et 
31 mars prochains, la première sur Dalida et la seconde 
sur Montparnasse et ses personnalités. Reste à savoir 
si elles pourront se tenir en présentiel en fonction de 
l’évolution sanitaire.

Face à la crise sanitaire de la Covid-19, les seniors apparaissent comme un public des 
plus fragiles. Pas seulement du point de vue de la santé : l’isolement mais aussi la 
vulnérabilité face aux escroqueries rendent parfois leur vie difficile. C’est pourquoi la 
Ville prend à bras-le-corps ces problèmes et s’engage solidairement auprès de ses 
aînés. 

Cachan aux côtés des seniors
SOLIDARITÉ

Manon, animatrice loisirs seniors
«Avec la crise sanitaire, nous nous sommes 
réinventés en proposant des ateliers en 
visio-conférence. Au début, les seniors étaient 
craintifs face à l’outil. Il a donc fallu démysti-
fier l’ordinateur et la connexion à internet. J’ai 
profité des appels aux seniors pour discuter 
avec eux et aussi avoir des contacts avec les 
familles afin de créer une sphère privilégiée 

avec chacun d’eux. Nous avons réalisé des tutoriels simples et 
« maison » qui leur ont permis de s’approprier la visio et nous 
avons fait des « fausses visio-conférences » pour leur permettre 
d’être à l’aise pendant les ateliers. Nos prestataires ont joué le 
jeu et ont été très patients avec les seniors pour qu’ils puissent 
profiter pleinement des activités.
Une centaine de seniors participent à ces ateliers virtuels toutes 
les semaines. L'avis général est très positif. Ils sont contents de 
pouvoir occuper quelque peu leur quotidien, et certains sont 
aussi très fiers et très étonnés d'eux-mêmes de pouvoir utiliser 
un ordinateur sans encombre. »

Pe
rr

ot



G
ra

nd
 a

ng
le

7

Vigilance escroquerie : stop aux arnaques !
Des personnes malintentionnées profitent de la crise 
actuelle pour escroquer des habitants de Cachan et en 
particulier les seniors. 
L’habit ne fait pas le moine. Dans cette période de crise 
sanitaire et d’isolement pour les personnes âgées, des 
escrocs se font passer pour des agents publics, notamment 
de la Ville ou du Grand-Orly Seine Bièvre, afin de soutirer 
de l’argent ou même voler. Faites bien attention à qui vous 
ouvrez votre porte et ne vous fiez pas aux inconnus. Les 
agents ne font pas ce type de démarchage. 
En cas de doute, contactez la mairie au 01 49 69 69 69. 
Si vous ou l'un de vos proches êtes victime d’un arnaqueur, 
contactez le commissariat de Cachan au 01 45 46 73 00 
ou celui du Kremlin-Bicêtre au 01 45 15 69 00.

Plusieurs situations ont été signalées :
•  La Poste. 

•  De faux éboueurs.

•  Des tentatives de vols et/ou d’escroqueries par téléphone 
ont également été signalées.

Santé : le point sur les vaccinations 
La préfecture du Val-de-Marne a communiqué une liste 
de 13 premiers centres de vaccination contre la Covid-19 
dans lesquels les personnes de plus de 75 ans volontaires 
peuvent se faire vacciner. Les plus proches de Cachan sont 
les centres municipaux de santé d’Arcueil et de L’Haÿ-les-
Roses. La prise de rendez-vous à distance est obligatoire. 
Aucun rendez-vous ne sera donné sur place. 
La Ville met gratuitement, du lundi au vendredi, un mini-
bus à disposition des Cachanais qui ont rendez-vous dans 
un centre de vaccination et ont des difficultés pour se 
déplacer. Lorsqu’un rendez-vous est pris dans un centre 
de vaccination, vous pouvez réserver une place de minibus 
au 01 49 69 69 42.
Les autres centres de vaccinations se trouvent à Alfortville, 
Champigny-sur-Marne, Nogent-sur-Marne, Saint-Mandé/
Vincennes, Sucy-en-Brie, Villeneuve-Saint-Georges, 
Maisons-Alfort, Saint-Maur-des-Fossés et Créteil.

LE MOT DE … 
Sandrine Churaqui
adjointe à la Maire chargée des Solidarités et de 
l’Action sociale

La Ville a à cœur d’être aux côtés des seniors 
depuis toujours mais plus encore depuis le 
début de cette crise sanitaire de la Covid-19. 
Nous avons su nous réinventer, nous adapter 
pour trouver des solutions originales et lutter 
contre l’isolement des seniors. Les ateliers en 

visio-conférence en sont un exemple et leur succès montre que 
nos seniors sont eux aussi capables de s’adapter à la situation. 
Même si la question de la fracture numérique est toujours 
présente et nous y travaillons avec les services. 
Les seniors peuvent aussi compter sur le service de portage de 
repas à domicile, le service d’aide à domicile ou encore la cellule 
de veille sanitaire qui sont présents pour les accompagner sur des 
durées plus ou moins longues en fonction des nécessités. La Ville 
travaille également main dans la main avec plusieurs associations, 
ce qui permet de multiplier nos actions au profit de nos seniors. 
Car ce qui est essentiel, et c’est notre objectif de tous les jours, 
est d’apporter une réponse au besoin de chacune et de chacun 
et ne surtout laisser personne dans l’isolement. »
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VOS NUMÉROS UTILES 
•  Loisirs seniors : 01 49 69 15 87

•  Loisirs Portage de repas à domicile : 01 45 65 76 78

• Service d'aide à domicile : 01 49 69 15 81

•  Cellule de veille sanitaire Covid : 01 49 69 69 42
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En septembre, vous avez été nombreux à redoubler d’imagination et à penser la ville de 
demain en proposant des projets originaux, innovants. 152 projets ont ainsi été déposés 
pour être étudiés. Aujourd’hui, la phase de recevabilité est achevée. Va s’ouvrir celle du 
vote avec 47 projets. À vous de choisir et de voter pour votre ou vos projets favoris du 
1er mars au 1er avril !

Retour sur les coulisses de l’étude des projets
Dès le 13 octobre 2020, lendemain de la clôture du dépôt 
des projets, les services municipaux se sont mis à pied 
d’œuvre pour étudier l’ensemble des projets et savoir s’ils 
répondaient bien aux critères du budget participatif  : 
compétence de la ville, intérêt général, dépenses d’in-
vestissement, etc. Les études de faisabilité technique, 
juridique et financière ont ensuite été lancées.
Tout au long de ce processus, les porteurs de projets ont 
été informés et sollicités pour affiner leur projet.
10 Cachanais volontaires ont été retenus pour participer 
au comité citoyen. Cette instance a participé, aux côtés 
des services et des élus, à l’étude de recevabilité des pro-
jets. En effet, le budget participatif est une démarche de 
participation citoyenne à tous les niveaux. Si les habitants 
proposent et votent pour les projets, ils sont également 
les garants de la bonne conduite du processus.

Votez pour vos projets favoris !
Beaucoup de projets sont en lien avec l’environnement, 
l’écologie mais aussi le vivre ensemble, témoignant de 
l’engagement des Cachanais pour les questions écolo-
giques, de cadre de vie et le souci de l’autre et du partage.
Pour découvrir l’ensemble des projets et vous aider à 

faire votre ou vos choix, vous pouvez vous rendre sur le 
site du budget participatif. Chaque projet y est présenté. 
Des catalogues papier reprenant ces présentations seront 
également disponibles dans les équipements municipaux 
où une urne sera à votre disposition : service relation 
citoyen, bibliothèques, centres socioculturels ou au com-
plexe Léo Lagrange (selon les possibilités d’ouverture en 
lien avec la crise sanitaire). Vous pouvez aussi jeter un 
œil au supplément spécial budget participatif joint au 
centre de ce magazine.
Concrètement, vous disposez de 5 jetons à répartir comme 
bon vous semble sur les projets soumis au vote. 

Pour voter, plusieurs possibilités s’offrent à vous : 
•  sur le site du budget participatif :  

budgetparticipatif.ville-cachan.fr
•  en déposant un bulletin de 

vote dans l’une des urnes 
déployées dans les équipe-
ments municipaux

•  par voie postale

Vous avez du 1 er mars au 
1er avril, alors, prêts ? Votez !

Et maintenant, on vote !
BUDGET PARTICIPATIF #2

47
projets sont soumis au 

vote du 1er mars  
au 1er avril
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Cachan compte 11 écoles publiques maternelles et élémentaires. Ce qui représente 
2 200 repas servis chaque jour, adultes compris. Un défi logistique auquel s’ajoutent 
des partis pris forts : privilégier les produits frais cuisinés, de qualité, en liaison 
chaude…

Des produits frais cuisinés sur place
Au menu du groupe scolaire La Plaine le 20 janvier, c’était 
poisson pané. Pas surgelé : panure réalisée à la main, du fait 
maison ! Une originalité cachanaise. Le mot d’ordre est de 
privilégier les produits frais cuisinés en interne (légumes 
en particulier mais pas que), le goût et la découverte. Avec 
des plats qui pourraient parfois surprendre pour le cadre 
scolaire : purée de pommes de terre pressées, gratin de 
fenouil à l’occitane, raie au beurre blanc, moules-frites…
Les 11 écoles publiques sont alimentées par 5 cuisines 
qui emploient 21 cuisiniers, à l’œuvre de 6h30 à 14h, et 
3 chauffeurs pour les livraisons inter-écoles. En toile de 
fond, le service Restauration scolaire de la Ville gère tout 
en régie directe : de la conception des recettes au net-
toyage des cantines en passant par le choix des menus, 
les commandes, le personnel, la distribution et le service, 
dans le respect des normes en vigueur.

L’équilibre alimentaire : un objectif constant
Outre les produits frais et cuisinés, d’autres choix forts 
sont faits. Tout repas doit comporter 5 éléments : entrée, 
plat protidique, accompagnement, produit laitier, et 
dessert. Dès qu’ils sont cuisinés, les plats sont conser-
vés à température dans des armoires chaudes, ce qui 

évite les pertes gustatives et garantit la qualité dans 
l’assiette. Par ailleurs, le temps du déjeuner est préservé 
(30 minutes au moins).
L’objectif est bel et bien de privilégier la qualité pour le 
bien-être de tous les écoliers.

Les bonnes pratiques
Au fil du temps, de nouvelles pratiques apparaissent aussi, 
l’anti-gaspillage dans la mesure du possible. Depuis la rentrée 
2019, un repas végétarien est également proposé chaque 
semaine. Une vingtaine de recettes spécifiques ont été éla-
borées et d’autres continuent d’être créées. La part du bio 
dans les assiettes est aujourd’hui de 20% soit un élément 
du repas (légume, viande, poisson, laitage ou fruit) à chaque 
repas et passera à 60% d’ici à 2026. Les déchets alimentaires 
sont recyclés par méthanisation dans les écoles de La Plaine, 
du Coteau et de Carnot. L’objectif est de généraliser cette 
pratique à toutes les écoles de la ville. Le développement de 
circuits courts, la lutte contre le gaspillage alimentaire et la 
suppression du plastique à usage unique sont des projets sur 
lesquels la Ville travaille également. Sensibiliser les enfants 
pour qu’ils acquièrent les bons réflexes est aussi essentiel. 
L’installation de composteurs et de jardins pédagogiques 
sont des exemples d’actions.

Dans les cuisines
REPORTAGE 

de la restauration scolaire

TÉMOIGNAGE 
Simon, cuisinier au groupe 
scolaire La Plaine
« Pour servir autant de repas tous les jours, c’est beaucoup 
d’organisation en amont et des habitudes à prendre afin 
que tout soit fluide. Mais le plus important selon moi est la 
quantité de produits frais qu’on peut cuisiner. Ça permet de 
vraiment faire découvrir des goûts aux enfants. Les recettes 
sont aussi soumises à des diététiciens. C’est important car 
je ne suis pas sûr qu’ils aient tous à la maison un repas 
équilibré au moins une fois par jour. »
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Vous l’avez décoré avec soin et il a changé le décor 
de votre salon pendant quelque temps. Une fois 
les fêtes passées, vous l’avez déposé dans un des 
nombreux points de collecte mis en place. Et vous 
avez bien fait. Découvrons pourquoi !

Jusqu’au 22 janvier, les sapins de Noël étaient récupérés dans les 
différents points de collecte de la ville 3 fois par semaine par les 
services municipaux. La plupart - environ 80% - ont été broyés. 
En résulte un broyat réutilisé au fur et à mesure dans les espaces 
publics sous forme de paillage de surface, par exemple pour tracer 
de nouveaux cheminements comme au parc Raspail, ou aux pieds 
des haies et arbustifs. 
Ce broyat de résineux est connu pour éviter la pousse de mauvaises 
herbes et préserver l’hydrométrie tout en favorisant la vie des sols : 
au fil des mois, il se transforme en humus. Ce cercle vertueux, modèle 
de revalorisation des sapins de Noël, est aussi synonyme d’économies 
d’eau (moins d’arrosage nécessaire), d’argent public (moins d’achats 
d’autres broyats) et de temps pour l’entretien des espaces verts de 
la ville. 
À noter : le broyat de résineux est parfait pour le paillage mais décon-
seillé pour le compostage.
Vous savez maintenant tout sur la seconde vie de votre sapin !

Les sapins
DÉVELOPPEMENT DURABLE

de Noël revalorisés

COLLECTE DÉCHETS VERTS

Nouvelle organisation : 
on vous dit tout !
À partir du 23 mars prochain, la collecte 
hebdomadaire des déchets évolue. Elle sera faite 
le mardi pour l’ouest de Cachan, et le mercredi 
pour l’est. Le prolongement de l’avenue Cousin 
de Méricourt, avec la rue Camille Desmoulins 
et l’avenue de la Division Leclerc, marque cette 
nouvelle frontière est/ouest qui est totalement 
(les 2 côtés des trottoirs) intégrée au secteur 
ouest collectée le mardi. Ce découpage de 
la ville en deux secteurs pour la collecte des 
déchets verts s’avère nécessaire pour mieux 
faire face lors des grandes périodes de taille 
des végétaux notamment. 
Les autres modalités ne changent pas : des sacs 
biodégradables sont distribués gratuitement au 
Château Raspail les mercredis et vendredis de 
14h à 17h et les samedis de 9h à 12h. Les sacs 
remplis sont à déposer la veille au soir dès 18h, 
et les fagots comme les souches sont à proscrire, 
direction la déchèterie. 
La collecte des déchets verts se fera cette année 
jusqu’au mercredi 15 décembre. Autre solution : 
emprunter un mini-broyeur (voir page 11)…
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OUEST

EST

Ouest (plus prolongement  
avenue Cousin de Méricourt /  
rue Camille Desmoulins /  
avenue de la Division Leclerc) collecte le mardi 

Est : collecte le mercredi 
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Depuis 2020, 3 broyeurs de végétaux portatifs 
peuvent être empruntés gratuitement tout au 
long de l’année. Ils sont mis à disposition des 
Cachanais par le Grand-Orly Seine Bièvre et la 
Ville. Le broyat peut être utilisé comme paillage 
ou matière sèche pour le compost (sauf broyat 
de résineux). Pour tout emprunt, un agent du 
Territoire, guide-composteur, livre le broyeur 
et explique son fonctionnement comme les 
usages possibles (branchages peu épais, etc.). La 
durée maximale d’un emprunt est de 48h, jours 
ouvrés. Une convention de mise à disposition 
et une fiche de prêt sont à remplir : elles sont 
disponibles sur le site internet de Cachan ou à 
demander à l’ambassadrice du tri.

  Contact : 01 49 69 60 94 - 
ambassadeurdutri@ville-cachan.fr

VIE ÉCONOMIQUE

Le marché du mercredi 
décalé au matin
Bonne nouvelle pour les lève-tôt : la séance 
du mercredi se tiendra désormais le matin, de 
8h à 13h. L’instauration du couvre-feu à 18h 
sur l’ensemble du territoire national affecte de 
nombreux commerces. Le marché de Cachan 
qui se tenait à l’accoutumée le mercredi après-
midi, outre le samedi matin, est concerné. 
Mais au-delà de cette nécessité, c’est une 
occasion, en concertation avec vos commerçants 
et au-delà du couvre-feu, de redynamiser la 
séance du mercredi. Au programme donc : 
nouveaux horaires (mercredi de 8 à 13h) et, dans 
les mois à venir, davantage de commerçants 
présents le mercredi, une offre de produits plus 
complète, un foodtruck malgache...
On vous dit à mercredi ?
Marché de Cachan
Mercredi de 8h à 13h
Samedi de 8h à 13h
Rue Léon Eyrolles
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Pour cette nouvelle édition, le Forum des Métiers 
se réinvente pour répondre aux contraintes 
du contexte sanitaire actuel. Organisé du 8 au 
12 février, il réunira 25 professionnels qui viendront 
dans les établissements présenter leur métier aux 
élèves de 3e des collèges Paul Bert et Victor Hugo. 

Rendez-vous sur mesure
De l’audiovisuel à l’ingénierie, en passant par la finance, le commerce, 
le droit, la couture, la plomberie, le milieu artistique ou encore l’ar-
mée, les collégiens ont un large choix de métiers à découvrir lors 
du forum. Les quelque 250 élèves ont déjà pu choisir en amont les 
métiers qui les intéressent dans la liste proposée. Ils participeront 
ainsi en présentiel ou par visioconférence à l’échange prévu avec le 
professionnel autour de ce métier. L’occasion parfaite pour poser 
toutes les questions souhaitées !
Ce rendez-vous annuel est organisé par le service Jeunesse, en lien 
avec la Mission Locale, le CIO, les associations des représentants des 
parents d’élèves, l’association Man-naM et les CSC. Ce sont d’ailleurs 
les animateurs de ces derniers qui encadrent les rencontres.
Si de nouvelles mesures sanitaires venaient à empêcher la bonne 
tenue de ce forum des métiers, pas de panique ! Les ateliers pour-
raient alors se faire par visioconférence dans l’année.

Et après ?
Dans la continuité de la découverte des possibilités professionnelles 
qui s’offrent à eux, des visites de l’IUT et du CFA de Cachan seront 
organisées dans l’année. Les lycéens, qui participent habituellement 
au Forum des Métiers, pourront quant à eux rencontrer des profes-
sionnels plus tard dans l’année. La situation sanitaire actuelle ne 
permettant pas la tenue d'un forum comme les années précédentes.

À la croisée
ORIENTATION

des métiers

RECYCLAGE

Empruntez un mini-broyeur !
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Nouvelle distribution alimentaire d’urgence le 20/02
La crise sanitaire a fragilisé de nom-
breux foyers, familles, personnes 
âgées, isolées, jeunes et étudiants... 
Pour les soutenir, Cachan, l’association 
Jeunesse retrouvée, l’Épicerie solidaire, 
l’Accorderie, le conseil de quartier 
La Plaine-La Prairie, Carnouette et 
d’autres partenaires organisent depuis 
plusieurs mois des distributions d’aide 
alimentaire.
La première distribution s’est tenue 
le 28 novembre dernier. Ce sont plus 

de 600 paniers de produits variés, 
dont des produits frais, qui ont été 
distribués à cette occasion. L’opération 
a été renouvelée le 19 décembre et le 
23 janvier avec une demande toujours 
plus importante. 
Allocataires du RSA, familles mono-
parentales, étudiants, demandeurs 
d’emploi non indemnisés, salariés en 
chômage partiel, autoentrepreneurs… 
Cette aide est ouverte à tous, sans 
justificatif. Seule la présentation 

d’une pièce d’identité est obligatoire.
Pour en bénéficier, aucune inscription 
ni prise de rendez-vous n’est requise. 
Rendez-vous avec votre caddie aux 
heures indiquées et repartez avec vos 
fruits, légumes et produits secs.

Prochaines distributions d’aide 
alimentaire : samedi 20 février et 
samedi 20 mars de 9h à 12h. Salle 
Le Marché et gymnase Victor Hugo 
(entrée rue Victor Hugo).

Dans une tribune à l’initiative 
de Cachan, 20 maires d’Île-de-
France demandent, un accès 
équitable au vaccin contre la 
Covid-19, une sectorisation claire 
des centres de vaccination, et des 
moyens logistiques pour que les 
communes puissent aider leurs 
aînés à s’y rendre. La ville de 
Cachan a ainsi lancé une pétition 
pour demander au Gouvernement 
l'accélération du processus de 
vaccination contre la Covid-19.

Fin janvier, le Gouvernement maintenait 
son objectif d’avoir vacciné 4 millions de 
Français d’ici fin février*. Alors que l’Île-
de-France compte près de 830 000 habi-
tants de plus de 75 ans, il faudrait, dans 
les conditions actuelles, plus de 4 mois 
pour que chacun d’entre eux puisse 
recevoir la première injection du vaccin. 
Au 3 février, 228 273 Franciliens**, soit 
1,86% de la population d’Ile-de-France, 
avaient reçu une première dose de vaccin. 
À l’échelle du Val-de-Marne, à la même 
date, 14% des plus de 75 ans ont été 
vaccinés***, soit 2,39% de la population 
valdemarnaise. 
Dans nos villes, ce sont des centaines 
de milliers d’habitants qui se retrouvent 
sans solution de vaccination de proxi-
mité, alors que la saturation des centres 
existants entraîne des tensions et 
des craintes sur la capacité de l’État à 
répondre à la demande. Pour cette cam-
pagne de vaccination sans précédent, 

l’État doit assurer sa compétence 
de santé publique en permettant un 
accès local et équitable au vaccin, sur 
l’ensemble du territoire.
Les villes ont démontré depuis le début 
de la crise sanitaire leur capacité d’agir 
aux côtés de l’État et ont déjà organisé 
des distributions de masques, de gel 
hydroalcoolique et des campagnes de 
dépistage dans les territoires. La ville 
de Cachan continue d’anticiper en s’ap-
provisionnant régulièrement.
À cet instant, comment répondre aux 
sollicitations des habitant·e·s dès lors 
que les maires et les élu·e·s locaux, pre-
miers acteurs de proximité, se heurtent 
à l’opacité des critères d’ouverture de 
nouveaux centres de vaccinations, à la 
pénurie de doses de vaccins ?
Il est urgent d’ouvrir davantage de 
centres, et d’en organiser clairement la 
« sectorisation ». Dès lors, nous pourrons 

faciliter l’accès au vaccin (prise de ren-
dez-vous, transport…) aux personnes 
qui en ont besoin. Cachan a d’ailleurs 
mis en place dès le 18 janvier, un service 
de navette gratuit sur rendez-vous pour 
emmener les personnes de plus 75 ans 
dans les centres de vaccination (voir 
pp.6-7).
Pour signer la pétition, il vous suffit de 
scanner le QR-code ci-contre.
*Propos de Jean Castex le 4 février.

** Système d’information Vaccin Covid (VAC-SI) 

***Agence Publique France

D
R

VACCINATION COVID-19

Signez la pétition pour accélérer la vaccination
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La ville de Cachan est considérée comme la capitale malgache de France. 
On y trouve une importante et dynamique communauté originaire de 
Madagascar, du fait de l'implantation du foyer universitaire malgache dans 
les années 1960, le plus grand foyer malgache de France. Découverte.

Cachan, la plus malgache 
des villes françaises
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L’histoire qui lie Cachan à Madagascar est née avec l’installation du foyer universitaire 
malgache à Cachan dans les années 60. Depuis, cette histoire ne fait que grandir et 
s’embellir.

L e  fo ye r  u n i ve r s i t a i r e  m a l g a c h e ,  u n e 
implantation historique
La présence du foyer universitaire malgache, propriété 
de l'État malgache, sur la commune de Cachan, est liée 
à la période coloniale. Initialement, les enfants de colons 
français et ceux de la classe privilégiée malgache étaient 
accueillis à « La maison des étudiants de Madagascar » 
située boulevard Arago, à Paris. 
La nation malgache recouvrant ensuite sa souveraineté, 
la capacité d'accueil du foyer Arago s'est rapidement 
avérée insuffisante pour former les nouveaux cadres 
de la jeune République. Le gouvernement malgache fit 
donc l'acquisition, avec l'aval des autorités françaises, 
d'une parcelle de 1515 m² à Cachan pour y construire un 
nouveau foyer.

Un bâtiment officiellement inauguré en 1962
La première pierre du bâtiment a été posée en 1960, en 
présence du premier président de la République malgache, 
Philibert Tsiranana. L'inauguration officielle a eu lieu le 
18 janvier 1962. Les premiers résidents s'y sont installés 
le 1er février 1962. 
En plus du logement, le foyer avait pour fonction de fixer 
un cadre moral et intellectuel pour les futurs cadres, de 
développer le sens des responsabilités ainsi que l'esprit 
coopératif et la solidarité, et ce, par un encadrement 
permanent. Les directeurs et leurs familles sont ainsi 
logés sur place, ainsi qu'un surveillant général. 
Placé sous la tutelle du Ministère de l'Éducation nationale 
malgache jusqu'en 1972, il a ensuite été régi par le 
Ministère des Affaires culturelles jusqu'en 1979 et dépend 
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le foyer universitaire malgache

HISTOIRE

Tout commença avec 
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aujourd'hui du Ministère de l’Enseignement Supérieur et 
de la Recherche Scientifique de Madagascar. De nombreux 
dirigeants de Madagascar ont vécu ici pendant leurs études.

Un fort ancrage dans la commune
Le bâtiment, situé avenue Léon Eyrolles, abrite 100 chambres 
et 10 appartements. Pour pouvoir s'inscrire au foyer, les 
étudiants constituent un dossier à l'attention du Ministère 
de l'Enseignement Supérieur et de la Recherche scientifique 
malgache. Ils sont sélectionnés par critères d'âges, de filières, 
de résultats. Leur contrat avec le foyer dure un an et est 
renouvelable pendant quatre ans. Actuellement, 54 filles et 
52 garçons vivent sur place. Âgés de 18 à 28 ans, ils étudient 
principalement dans les filières informatique, management, 
gestion, économie, banque-finance, ressources humaines, 
relations internationales et sciences politiques. 
Près de 10 000 jeunes malgaches ont séjourné au foyer 
depuis son ouverture. Nombre d'entre eux ont ensuite 
construit leur vie dans la commune, à laquelle ils sont 
très attachés. C'est le cas d'Elyne Hamenorova, 22 ans, 
qui a dû quitter le foyer l'an dernier et étudie toujours 
le commerce international : « Le foyer m'a préparée pour 
mon indépendance. C'est rassurant de ne pas arriver seuls, en 
étant d'un coup livrés à nous-mêmes. Je suis restée à Cachan 
parce que je me suis habituée à la ville, je ne voulais pas être 
dépaysée. »
Certains anciens résidents du foyer enrichissent aujourd'hui 
la vie de la commune en y créant des associations ou des 
commerces. C'est le cas de Sobinson Yves Ralainirina 
et de son épouse, Hantamalala Robisoa, qui se sont 
rencontrés au foyer. 
Une fois leurs études terminées, c’est à Cachan qu’ils ont 
choisi de créer Gasyfood, une entreprise d'import-export de 
produits malgaches où aiment se retrouver une clientèle 

originaire de Madagascar ou des voyageurs nostalgiques 
des saveurs du pays. « J'ai un très bon souvenir de mon 
passage au foyer. Il y a la camaraderie, l'amitié, l'entraide et la 
convivialité. Quand on arrive, on n'a pas de repères, le foyer est 
comme un phare pour nous, ça permet de faire une transition 
douce entre Madagascar et la France. », se souvient Sobinson.

Gasyfood
97 avenue Aristide Briand à Cachan
01 45 46 20 05

LE SAVIEZ-VOUS ?

Quand des stars du yé-yé vivaient au foyer
Le foyer a accueilli de nombreuses futures élites, mais aussi un 
groupe de musique célèbre dans les années 1960 : les Surfs. Le 
groupe est formé de deux sœurs, Nicole et Monique, et de quatre 
frères, Dave, Rocky, Coco, Pat, de la famille Rabaraona. Il a changé 
plusieurs fois de nom avant d'arriver en France et de loger plusieurs 
mois au foyer à partir d'octobre 1963. Il a rencontré un succès 
fulgurant, en interprétant notamment Reviens vite et oublie, une 
reprise du célèbre Be my baby des Ronettes. 
Invités pour l'inauguration de la seconde chaîne de télévision 
française, les Surfs se sont également produits sur la scène 
mythique de l'Olympia après une longue tournée dans l'Hexagone 
en compagnie de l'une des coqueluches de l'époque : Sheila. Le 
groupe s'est ensuite séparé en 1971, mais le foyer universitaire, 
lui, fait toujours rayonner la culture malgache.D
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Témoignages
Maria Rosia Rasoahasina
Directrice par intérim du Foyer universitaire 
malgache

« Les étudiants du foyer sont très 
solidaires entre eux. Ils sont aussi 
tournés vers l'extérieur et ont envie 
de s'intégrer à la vie de Cachan. 
Certains ont récemment participé 
à une distribution de denrées faite 
par la mairie, à destination des 
personnes en difficulté. Le foyer 
travaille étroitement avec la mairie 
de Cachan, nous avons participé à 

plusieurs événements, avec des spectacles de danse ou des 
repas malgaches, pour faire découvrir Madagascar. Nous 
avons aussi des cours de malgache tous les mercredis et 
samedis. On y accueille (désormais en ligne) des gens de 
l'extérieur, des Malgaches mais aussi des Français, d'origine 
malgache ou simplement curieux de découvrir notre langue. 
Ces échanges sont importants. »
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Parmi le riche tissu associatif cachanais, qui compte plus de 100 associations, deux 
structures ont opté pour l'engagement solidaire et œuvrent pour aider la population 
défavorisée de Madagascar : Madia et Akri France.

ASSOCIATIONS

La solidarité malgache à l’œuvre 

Madia et l’école de la seconde chance
Madia a été créée en 2015 par Bernard Baudry, cachanais 
tombé amoureux de l'île suite à un voyage. Elle est composée 
pour moitié de membres malgaches, dont sa vice-présidente, 
Tiana Smadja-Rakotondramanitra, passée par le foyer 
universitaire. En lien avec l’Association Internationale des 
Charités, qui œuvre sur place, Madia alimente une cantine 
à Fianarantsoa et a créé une école de la seconde chance 
(ESC) pour les jeunes en difficulté, qui a ouvert en 2018. Les 
adolescents y sont remis à niveau, avant d'être orientés vers 
les formations professionnelles de leur choix (mécanique, 
menuiserie, couture, coiffure, cuisine, hôtellerie, secrétariat 
ou administratif). « Grâce à l'association, on nourrit chaque année 
près de 200 enfants. L'école de la seconde chance a déjà permis 

de former une cinquantaine de jeunes », se réjouit Bernard Baudry. L'association espère pouvoir rapidement renouer avec le 
traditionnel spectacle annuel organisé à Cachan, qui permet de récolter des fonds et de partager la culture malgache.
Contact : madia.fr

Akri France, soutien aux populations défavorisées
Fondée en 2002 par Lucette et Jean Raoelinivo, couple 
malgache installé à Cachan et passé lui aussi par le foyer, 
Akri France agit dans les domaines de l'éducation, de la 
santé et de l'environnement. Elle soutient des projets 
d’aide aux populations défavorisées et exclues en raison 
de la pauvreté ou de la maladie. L'association récolte 
notamment des fonds via son groupe de musique gospel, 
Antsapraise, en faveur des enfants handicapés ou pour 
la construction d'écoles à Madagascar. Consciente que 
la connaissance des nouvelles technologies est un levier 
important de développement, Akri France a ouvert en 2019 
un centre informatique à Manakara, au sud de l'île. « On y 
forme des enfants qu'on initie à l'informatique, mais aussi des jeunes en recherche d'emploi. L'association a d'ailleurs besoin 
de dons d'ordinateurs portables », glisse Lucette Raoelinivo dans un sourire.
Contact : akrifrance.fr
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MAIS AUSSI…

Solidago ou quand les étudiants unissent leurs forces
Depuis 2008, le CRIJ finance les projets de l’association 
Solidago, association étudiante qui regroupe plusieurs 
écoles : l’école Chimie ParisTech, la faculté de médecine 
Paris Descartes mais aussi l’ESTP. La pluridisciplinarité des 
équipes et des compétences permet de mettre en œuvre 
des projets liés au domaine médical, de l’assainissement 
et de la prévention. Les étudiants développent des 

partenariats en France et à Madagascar pour la 
réalisation de ces projets et y participent également sur 
le terrain. Parmi les réalisations dans plusieurs villages 
de Madagascar de ces dernières années : installation 
de systèmes d’adduction d’eau, de bornes-fontaines, 
sensibilisation aux règles d’hygiène…
Contact : solidagofrance.org
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Les Cachanais peuvent découvrir les riches traditions culinaires de l'Île Rouge au restaurant 
Sao6gasy, ouvert depuis le 13 mars 2020 et déjà célèbre dans la communauté malgache. 
Rencontre avec Rija Ratsimihara, chef cuisinier et propriétaire de l'établissement.
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SAVEURS EXOTIQUES

La culture passe aussi par l’assiette

La recette du Ravitoto de Rija
Ingrédients :
• Feuilles 
de manioc • 
Poitrine de porc 
• Gingembre
• Ail • Huile • Sel

Le Ravitoto est un plat assez simple à préparer, même 
si la cuisson est très longue : je le fais mijoter au 
minimum pendant 3 heures. 
Les feuilles de manioc doivent être jeunes, de couleur 
verte très claire. Je les fais cuire pendant 3 heures avec 
de l’eau, de l’huile, du sel, du gingembre et de l’ail. 
Quand les feuilles prennent la couleur verte très foncée, 
presque marron, je les mélange avec de la poitrine de 
porc, que j’ai sautée avec un peu d’huile auparavant. 
Je fais encore mijoter l’ensemble pendant 1 heure 
environ. À servir avec du riz et du rougail de tomates 
(tomates coupées en dés avec de l’oignon et de la 
ciboulette et assaisonnées avec une sauce vinaigrette).

D'où vous vient cette passion pour la cuisine ?
C’est une passion qui est venue 
assez tardivement, il y a 6 ou 7 ans. 
J’ai commencé par préparer des 
goûters pour mes enfants, puis des 
plats pour ma famille, en soignant 
particulièrement le dressage. Mes 
proches m’ont encouragé, et de fil en 
aiguille, j’ai créé ma société de traiteur 
en 2015. Quand l’opportunité s’est 

présentée d'ouvrir un restaurant à Cachan, je n’ai eu aucune 
hésitation. Cachan, c'est un peu le berceau de la communauté 
malgache en France, un emplacement idéal pour mon projet. 
Avec le soutien financier de quelques amis j'ai pu me lancer.

La cuisine, et les moments de partage, c'est 
quelque chose d'important à Madagascar ? 
C’est très important, surtout pour ceux qui sont loin de leur île 
natale : les Malgaches sont très nostalgiques de leur cuisine et 
adorent les moments passés à table en famille ou entre amis. 
J'ai voulu en faire un lieu de rencontres. Le restaurant est né 
juste avant le confinement de mars 2020, cette période est 
particulièrement difficile pour les étudiants, la proximité du 
restaurant avec le Foyer Universitaire a créé un lien spécial avec 
eux. C’est tout naturellement que nous avons décidé d’offrir 
régulièrement des repas aux étudiants du foyer.

Quels sont les plats et boissons emblématiques 
de l'île ?
Notre best-seller est le Ravitoto. C’est un plat à base de feuilles 
de manioc pilées avec de la viande de porc. Il y a aussi le 
Hen’omby Ritra, de la viande de bœuf au gingembre mijotée. 
Comme boissons, il y a le Bonbon Anglais, une limonade au 
goût de bonbon acidulé, et aussi la Three Horses Beer, la bière 
de Madagascar.

Sao6gasy : 4 rue de la Grange Ory
06 51 10 13 80 - soa6gasy@free.fr
facebook.com/Soa6Gasy/

Pe
rr

ot

LA PRESSE EN PARLE
Le 25 août dernier, RFI a réalisé un reportage sur la 
communauté malgache à Cachan et comment cette 
dernière a fait preuve d’entraide pendant le premier 
confinement. On y entend Rija et Ange du restaurant 
Sao6Gasy parler de l’ouverture du restaurant à la 
veille du confinement et comment ils ont soutenu 
les étudiants du foyer universitaire malgache.
Pour écouter le podscast, rendez-vous sur rfi.fr : 
https://www.rfi.fr/fr/podcasts/diasporas-monde/
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1/ Est-ce que l'on peut qualifier 
Cachan de ville ouverte sur le 
monde?
Sans hésitation, c’est un grand oui. 
Cachan est une ville qui est ouverte 
sur le monde par nature. Nous avons 
la culture de l’accueil et de l’ouver-
ture aux autres. Le jumelage avec 
l’Allemagne qui ne cesse de grandir 

depuis plus de 50 ans ou la coopération décentralisée 
avec le Mali depuis maintenant plus de 20 ans en sont des 
exemples. Sans oublier la création du conseil des étrangers 
qui est un geste fort de la Ville envers les ressortissants 
non européens pour leur dire qu’ils ont toute leur place 
et que nous souhaitons entendre et construire avec eux. 
Mais c’est aussi au quotidien, à Cachan, que l’ouverture sur 
le monde et l’intérêt à l’autre et à son histoire s’expriment. 
Je pense au squat de Cachan en 2006 et au formidable 
élan de solidarité et de générosité qui en a suivi. Tout 
comme lors de l’accueil des réfugiés en 2019.
L’ouverture sur le monde se fait par la solidarité mais aussi 
par la culture, l’art. La Ville travaille actuellement avec 
plusieurs partenaires à la création d’un festival culturel des 
arts malagasy à l’occasion des 60 ans de l’indépendance 
de Madagascar. C’est aussi de cette manière que Cachan 
vit son ouverture sur le monde.
C’est grâce aux Cachanais et à ce qu’ils sont que Cachan 
est ouverte sur le monde. Et c’est magnifique !

2/A l'échelle d'une ville quels sont les avantages du 
multiculturalisme?
Ce qui est essentiel c’est de s’ouvrir à l’autre pour apprendre 
à le connaître, discuter, échanger. Cela permet de mettre 
nos habitudes et nos certitudes en perspective et ainsi 
bousculer notre quotidien pour aller vers quelque chose 
de nouveau, de différent qui prend en compte l’autre. Et 
de la même manière, donner à l’autre ce qui nous définit. 
C’est ainsi que tous, nous sortons grandis de cet échange. 

3/ Quels sont les liens du Comité des Relations 
Internationales et des Jumelages (CRIJ) avec 
Madagascar?
Le CRIJ œuvre au travers le monde pour accompagner 
des projets en faveur des populations locales que ce soit 
des projets dit structurels ou des projets pédagogiques. 
Souvent d’ailleurs, les deux types de projets sont liés. 
Concernant Madagascar, le CRIJ participe à des projets 
présentés par des associations, Madia ou Solidago. Les 
associations proposent un dossier au CRIJ avec les objectifs 
et les moyens nécessaires. Après étude, une subvention 
est allouée aux projets. La création d’un bâtiment pour 
la scolarisation des jeunes de 11 à 17 ans, d’équipements 
sportifs ou informatiques, de blocs sanitaires ou de jardins 
pédagogiques sont des exemples de projets auxquels le 
CRIJ a participé.
Mais si le CRIJ apporte une aide financière, ce qui est le 
plus important est bel et bien ce que ces projets peuvent 
apporter de mieux au quotidien des enfants et des habitants.

3 questions à  
Christine Rescoussié,
Conseillère municipale  
Bénévolat, Relations et solidarités 
Internationales, jumelage
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Instance citoyenne ouverte aux étrangers 
hors Union européenne, le Conseil des 
étrangers est un espace d’expression, de 
partage et d’enrichissement qui dépasse 
les frontières. Plusieurs ressortissants de 
la communauté malgache en ont fait et en 
font encore partie.

Depuis sa création en 2010, le Conseil des étrangers, 
présidé par la Maire, a pour but de favoriser l’expression 
citoyenne des étrangers résidant à Cachan. Il est composé 
de 25 membres de nationalité étrangère (hors Union 
Européenne). Seules quelques communes en ont pris 
l’initiative en France. Le Conseil permet aux personnes 
étrangères de participer à la vie démocratique locale et de 
formuler des propositions sur les projets concernant la vie 
de la commune. Les membres participent aux événements 
et manifestations de la ville (semaine de la solidarité...).
Plusieurs ressortissants malgaches s'impliquent ainsi dans 
la vie de la commune, dont Sobinson Yves Ralainirina et 
Lucette Raoelinivo. Pour Sobinson Yves Ralainirina, ce conseil 
est important pour les étrangers : « On ne se sent pas délaissés 
puisqu'on participe à la vie de la cité. On est totalement intégrés à la 
vie cachanaise, il y a une vraie synergie avec les élus. On aide les primo 
arrivants, qui peuvent être un peu perdus, on les oriente. L'utilité, 
c'est celle-là, d'être une sorte de relais entre les gens, de se sentir 
utiles ». Même son de cloche du côté de Lucette Raoelinivo : 
« Le conseil est un lieu d'échanges et de réflexions, on y cherche des 
idées pour aider les étrangers qui arrivent à Cachan. Nous avons, 
par exemple, réalisé une brochure en plusieurs langues recensant 
les services publics et toutes les choses de première nécessité. Nous 
avons construit une belle relation avec les élus. »
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cachanaise
dans la communauté
Un lieu d'engagement
CONSEIL DES ÉTRANGERS

Collecte alimentaire organisée par le Conseil des 
étrangers en novembre 2019 au profit des réfugiés
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Cachan : une commune en phase 
avec son temps
Les derniers chiffres de l’INSEE, publiés le 1er janvier 2021, classent Cachan parmi 
les bons élèves du Val-de-Marne. Un aperçu des chiffres-clés traduisant la qualité 
de vie de notre commune. Une ville où il fait bon vivre, dont la population se 
rajeunit, qui est mixte, égalitaire, étudiante et engagée.

50,35% 
des habitants sont des Cachanaises

49,65% 
des habitants sont des Cachanais

1 Cachanais sur 5
est étudiant

Près d’1 famille sur 2
est un couple avec enfants

Plus de 4 Cachanais sur 10 
ont moins de 30 ans

Près d’1  Cachanais sur 5
a plus de 60 ans

Plus de 6 Cachanais sur 10 
sont des actifs ayant un emploi

Près d’1  Cachanais sur 2 
habite sur la commune 
depuis + de 10 ans

Près d’1 Cachanais.e sur 10 
utilise des mobilités douces 
pour se rendre au travail

1 étudiant.e cachanais.e sur 2 
entreprend des études 
supérieures

Près d’1 Cachanais sur 2 
possède une voiture

Plus d’1 Cachanais sur 2 
utilise les transports 
en commun pour se rendre au travail

Source : chiffres INSEE au 1er janvier 2021
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Malgré les fermetures des lieux culturels du fait de la crise sanitaire, la Biennale d’art contemporain à Cachan s’expose ! S’il 
n’est pas possible d’aller à la culture en ce moment, c’est la culture qui vient à vous, au détour de vos promenades, en plein air.
La Ville a ainsi déployé une exposition en abîme en installant sur les grilles du parc Raspail et les vitres du théâtre Jacques 
Carat des photographies des œuvres présentées pour la Biennale accompagnées de textes explicatifs.
Grâce à cette visibilité la Biennale est plus forte que le virus. Et c’est ainsi que la culture se fait résiliente à Cachan !
Exposition visible sur les grilles du parc Raspail et sur les vitres du théâtre Jacques Carat du 1er février au 20 mars 
et plus si affinité…
Profitez également d’une visite virtuelle en ligne : www.biennaledecachan.fr

 d’info : ville-cachan.fr / facebook/LOrangerie-de-cachan

La culture est résiliente !
BIENNALE

Au
m
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Fermé depuis plusieurs mois, le cinéma La Pléiade continue à vous en mettre plein 
la vue ! Découvrez depuis chez vous la sélection de votre cinéma préféré grâce à sa 
plateforme de vidéo à la demande : La Toile. Elle est spécialement dédiée aux salles de 
cinéma indépendantes. Confortablement installé dans votre canapé, lancez votre film 
sur votre ordinateur, votre tablette ou encore votre télévision connectée.

Une sélection sur mesure
Films anciens ou récents, documentaires, dessins animés, 
le choix ne manque pas parmi les plus de 500 œuvres 
cinématographiques en ligne. Vous ne savez pas quoi 
regarder ce soir ? Les thématiques vous aideront à trouver 
rapidement le film qui mettra tout le monde d’accord.
Les plus jeunes trouveront entre autres leur bonheur 
sur La Toile des enfants, qui propose des films et dessins 
animés à destination du jeune public.
Ce mois-ci, sur la toile, vous pourrez retrouver un hommage 
à Jean-Pierre Bacri avec les films Cuisine et dépendances de 
Philippe Muyl, Subway de Luc Besson et Au bout du conte 
d’Agnès Jaoui. Un cycle comédie et un cycle thriller seront 
également au programme. Enfin, trois nouveautés 2020 
seront à découvrir : Nos mères de César Diaz, Je suis là d’Éric 
Lartigau et Lara Jenkins de Jan-Ole Gerster.

Un partage en toute simplicité
Rattrapez les films que vous avez manqués en les louant 

sur La Toile. Pour cela, il vous suffit de vous créer un 
compte sur la plateforme et de sélectionner le film que 
vous souhaitez louer. Vous avez ensuite 48h pour le regar-
der. Sans aucun doute le meilleur moyen de garder le lien 
avec votre cinéma La Pléiade !
Vous avez eu un coup de cœur cinéma ? N’hésitez pas à en 
faire part à l’équipe par mail, il sera peut-être prochaine-
ment à l’affiche de sa salle virtuelle ! La Toile : 3,99 € le film
Ce mois-ci, sur la toile, vous pourrez retrouver un hommage 
à Jean-Pierre Bacri avec les films Cuisine et dépendances de 
Philippe Muyl, Subway de Luc Besson et Au bout du conte 
d’Agnès Jaoui. Un cycle comédie et un cycle thriller seront 
également au programme. Enfin, trois nouveautés 2020 
seront à découvrir : Nos mères de César Diaz, Je suis là 
d’Éric Lartigau et Lara Jenkins de Jan-Ole Gerster.
Pour contacter l’équipe du cinéma La Pléiade : 
contact@cinema-lapleiade.fr

 d’info : la-toile-vod.com

FESTIVAL SONS D’HIVER

Master class de Joëlle 
Léandre
Une master class aux sons jazzy a été organisée le 29 janvier dernier à 
l’EDIM. La musique fait de la résistance et s’adapte aux gestes barrières 
et aux petits groupes !

CINÉMA

Faites-vous une toile à la maison !

Au
m
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Alexandre Lavaur est scénariste de bandes dessinées. Il y a quelques 
années il a décidé de transformer les histoires qu’il raconte à ses 

enfants en livre pour tous les enfants. Retour sur ce projet fabuleux. 

Des super héros aux légendes locales 
Alexandre exerce depuis quelques années 
dans le secteur de la bande-dessinée. Lorsque 
l’on pense à la BD on pense tout de suite aux 
dessinateurs, mais cet art dispose, comme 
le cinéma et les séries, de scénaristes. « Cela 
impose un travail de recherche important pour 
toujours se renouveler et trouver de l’inspiration ! » 
déclare-t-il. 
Un jour, alors qu’il est jeune papa, il commence 
à raconter des histoires à ses enfants et à 
s’intéresser aux légendes locales, de l’ancienne 

ville Arcueil-Cachan. L’aventure 
d’ Ysoré le géant débute 

alors. Il souhaite raconter 
une nouvelle histoire 

d ’Arcuei l -Cachan 
« Je voulais montrer 

que ces légendes 
font aussi partie 
du patr imoine 
local et qu’elles 
ne doivent pas 
être oubliées. Ces 

petits panneaux 
rouges que l’on voit 

parfois sur un trot-
toir et qui racontent 

une histoire, il faut les 
faire vivre ! ». 

Deux géants pour une histoire 
Pour écrire son livre, l’auteur s’est appuyé sur 
deux légendes de géants. D’une part, le géant 
Issoire ou Ysoré à l’origine du curieux nom de 
la rue de la Tombe Issoire à Paris. D’autre part, 
le géant de Malassis, qui attend les pieds posés 
sur les arcades de notre aqueduc et qui avertit 
les enfants turbulents d’un malheur prochain. 

« L’idée était de raconter une partie de leur histoire 
à mes enfants, en passant par le Portugal, par 
Rodez et en finissant au pied de l’aqueduc 
Médicis », raconte Alexandre. 

Un conte à lire et 
faire lire
Dans une maison don-
nant sur l'ouvrage 
d'art du sud-pari-
sien, deux frères 
entendent pleurer. 
C'est le géant de 
Malassis, de son 
vrai nom Ysoré, qui 
a perdu sa tête. Les 
enfants et leur chat 
vont l'aider à la retrou-
ver en faisant revivre les 
légendes anciennes : le 
dragon de l'évêque Marcel, 
les fantômes des catacombes, les 
origines du géant de la Tombe-Issoire... 
Les enfants et leur ami, le géant de Malassis, 
vont tenter, en voyageant sur le dos du dragon, 
de retrouver celui qui pourrait avoir cette tête, 
un dénommé Guillaume au court nez. 

L’ouvrage a été l'objet d'une campagne de 
pré-commande sur le site Ulule où il a dépassé 
de 220% le nombre de lecteurs minimum 
pour réaliser le projet. 

Le livre est actuellement à 
découvrir et à commander sur 
cette page : Facebook.com/
La-légende-géant-Yosré
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CONTE POUR ENFANT 

Alexandre Lavaur, 
une histoire de géant

   Les légendes font […] 
partie du patrimoine 

local, […] elles ne doivent 
pas être oubliées. Ces 

petits panneaux rouges 
que l’on voit parfois 
sur un trottoir et qui 

racontent une histoire, 
il faut les faire vivre ! »

 « [Etre scénariste de 
BD] impose un travail 

de recherche important 
pour toujours se 

renouveler et trouver 
de l’inspiration ! »
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GROUPE DE LA MAJORITÉ MUNICIPALE

 Groupe socialiste et 
apparentés
• Hélène de Comarmond
• Samuel Besnard (président)
• Camille Vielhescaze
• Caroline Carlier
• Céline Di Mercurio
• Hervé Willaime
• Pierre-Yves Robin
• Christine Rescoussié
• Robert Orusco
• Yseline Fourtic
• Angélique Susini
• Katia Touchet

 Cachan ensemble
• Stéphane Rabuel (président)
• Sandrine Churaqui
• Dominique Lanoe
• Catherine Busson
• Emmanuelle Mazuet
• Lionel Jeanjean
• Fatoumata Bakily

 Europe Ecologie Les Verts
• Denis Hercule (président)
• Julien Jabouin
• Lucie Guillet
• Maëlle Bouglet
• David Petiot

 Groupe communiste 
et apparentés
• Jacques Foulon (président)
• Sylvie Darracq
• Georges Thimothée

 Debout et Unis
• Mohammadou Galoko 
(président)
• Zeïma Yahaya
• Mattéo Almosnino

 Génération.s
• Thomas Kekenbosch (président)
• Laetitia Boutrais

  d’info : Si vous souhaitez rencontrer vos élus, n'hésitez pas à prendre rendez-vous en envoyant 
un courriel à secretariat.elus@ville-cachan.fr

Groupe socialiste et apparentés
Jupiter est nu !
En haut de l’Olympe médiatique le spectacle est affligeant. L’exer-
cice du pouvoir associe par nature dans une même humeur l’auto-
ritarisme à l’irresponsabilité. 
Dans ce qui nous reste de démocratie, le pouvoir d’État se complaît 
dans cet alliage terrifiant.
Nos yeux se sont tournés vers le Capitole assiégé et violé, mais si 
peu de regards se portent sur l’infantilisation de notre démocratie, 
sur l’atteinte à nos libertés dans une république française à bout 
de souffle. À de pseudos consultations organisées par un pouvoir 
centralisateur, ne répond que la tyrannie de l’injonction.
La Covid 19 est une terrible pandémie. Cependant, doit-on accep-
ter, d’étouffer la démocratie, de restreindre nos libertés ? Quel sens 
donnons-nous à notre société ? Devons-nous accepter la dictature 
de l’urgence sans se questionner ? 
L’impéritie du Gouvernement sur les masques ou le vaccin, comme 
sur l’hôpital public victime de « restructurations » technocratiques 
répétées priorisant la réduction des coûts sur la santé publique 
des Français.es, rend ces questionnements encore plus prégnants. 
Observons « en même temps » que la restriction de nos libertés 
civiles ne doit surtout pas empêcher le pouvoir financier de conti-
nuer à s’ébattre librement, à profiter, voire se goinfrer, aux dépens 
de notre santé et de la lutte contre l’épidémie ! 
Quiz : grand groupe français de la santé au chiffre d’affaires de 
36,1  Mds€ avec une croissance de 10% (résultat net de 7,5 mil-
liards), sert 4 milliards € (11% du CA) à ses actionnaires, objectif : 
passer à 32% de marge alors que 80% de son activité dans le pays 
dépend de notre sécurité sociale, bénéficie chaque année de 150 
M€ de crédits d’impôts, supprime 1 700 emplois en Europe (1 000 
en France) près de 500 en recherche et développement mais est 
incapable de fournir un vaccin à la nation ? (Sanofi)
Il y a des nationalisations qui se perdent !…

Les élu.e.s socialistes et apparenté.e.s

Groupe PCF Front de Gauche
AH ! L’EAU
Le 18 décembre 2020 le Conseil Municipal de notre ville s’est pro-
noncé à une très large majorité pour une gestion publique de la res-
source « EAU ».
Cette décision fait suite à la volonté de 9 villes* du Grand Orly Seine 
Bièvre (GOSB) de ne pas réadhérer au Syndicat des Eaux d’Île-de- 
France (SEDIF).
Le SEDIF est, aujourd’hui, lié par un contrat de Délégation de Service 
Public à la multinationale Véolia, numéro 1 mondial dans le domaine 
du service aux collectivités.
Or la gestion SEDIF-VEOLIA a dans le passé et encore récemment 
fait l’objet de remarques acerbes de la Cour Régionale des Comptes, 
touchant à. d’importants « dérapages » en faveur de la multinatio-
nale. Qui aurait une facheuse tendance à préférer les actionnaires 
aux usagers du service publics.
L’affaire doit être « juteuse » puisque VEOLIA tente d’absorber SUEZ 
son dauphin mondial, ce qui se traduirait pour la France par une 
situation de quasi-monopole, qui ne peut qu’inquiéter les élus et les 
citoyens..
L’eau ne peut être considérée comme une marchandise. C’est un 
bien commun de l’humanité et doit être soustraite aux griffes des 
marchés.
Sa gestion, doit être rendue publique et citoyenne au plus vite.
Nombreuses sont les villes qui ont fait le choix d’une gestion pu-
blique de l’eau et non des moindres, puisque Paris, Rennes, Mont-
pellier, Nice, Grenoble etc.. ont franchi le gué.
De plus la gestion de l’eau en régie municipale a eu des répercus-
sions sensibles sur la facture des usagers.
Notre groupe est pleinement en accord avec cette démarche qui vise 
à démocratiser la gestion aujourd’hui opaque de l’eau.
* Arcueil, Cachan, Chevilly, Fresnes, Gentilly, Ivry, Kremlin-Bicetre, Orly et Vitry

Groupe communiste et apparentés
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Groupe debout et unis
Une politique jeunesse ambitieuse et engagée à 
Cachan !

Selon le dernier rapport de l’Observatoire des inégalités, plus d’un 
jeune sur dix est en situation de pauvreté dans notre pays. Ce 
phénomène bien connu augmente régulièrement depuis 15ans 
et s'est aggravé avec la pandémie. L'isolement social induit par 
les mesures prises face à la crise sanitaire, fragilise la santé psy-
chique des jeunes adultes précarisés notamment les étudiants. 
Il est urgent d'organiser la réflexion afin d'apporter des réponses 
concrètes aux besoins des jeunes. Cette démarche ne peut se 
faire sans le concours des jeunes et sans l'implication des parte-
naires institutionnels et des associations de locales. 
Dès ce début d’année, le ton est donné : notre rôle est d’écouter 
et d’agir. Un numéro direct, le 07 78 80 06 30, porté par le ser-
vice jeunesse, est ouvert aux jeunes Cachanais.e.s qui ont besoin 
d’être écoutés et d’être accompagnés ou orientés pour trouver 
des solutions à leurs besoins immédiats (échanges, vêtements, 
ordinateur, nourriture, problèmes de santé...). Ce n’est que la 
première étape. Nous avons pour ambition que tous les jeunes 
Cachanais.e.s puissent accéder aux opportunités offertes sur 
notre bassin d’emplois et qu’ils contribuent à son développement 
économique grâce à leurs compétences. La volonté est de travail-
ler au plus près des partenaires de l’emploi, notamment avec la 
Mission locale et les associations locales, sans lesquelles rien ne 
peut se faire. Ainsi qu’avec le GOBS qui porte cette compétence. 
Nous souhaitons renforcer notre action en faveur de la jeunesse, 
de l’insertion professionnelle et de l’emploi.
Ecouter et agir, ensemble, est la ligne directrice donnée pour ce 
mandat.

Vos élus Debout&Unis au conseil municipal

Cachan ensemble,  
faisons vivre notre ville
Jeunesse en détresse
Si leur santé est moins affectée par la Covid, les jeunes paient néan-
moins un lourd tribut à la crise sanitaire :
-  Vie sociale restreinte au gré des confinements et autres couvre-feux.
-  Formation perturbée par les cours à distance qui accroissent les 

inégalités devant les études supérieures.
-  Accès à l’emploi encore plus fermé, même pour les plus diplômés.
-  Difficulté financière pour une part croissante de jeunes et d’étu-

diants que la perte des petits boulots pousse dans la pauvreté ex-
trême.

La Covid est décidément un révélateur puissant de nos maux : elle 
jette une lumière crue sur une jeunesse en plein désarroi et parfois 
en grande détresse au point de conduire au suicide. 
À Cachan, les jeunes sont nombreux dans les files des distributions 
alimentaires et la mairie apporte une grande attention à leur situation.
Mais il faut aussi réagir sans attendre et exiger des politiques natio-
nales de soutien à la hauteur. L’État en avait l’occasion en étendant 
le bénéfice du RSA aux moins de 25 ans. Il a préféré rejeter cette 
proposition et promettre un élargissement du dispositif de garantie 
jeunes et des prêts aux étudiants. Faire place aux jeunes, c’est pour-
tant d’abord leur donner des droits sociaux pleins et entiers !
Et si nous voulons un « monde d’après » il faudra incontestablement 
placer la jeunesse au cœur de toutes nos politiques, à commencer 
par l’emploi et l’insertion professionnelle. Ce sera un juste renvoi 
d’ascenseur à une jeunesse qui se contraint et souffre pour la santé 
de ses aînés. C’est aussi notre responsabilité pour aider nos enfants 
à construire leur avenir.
Ne pas sacrifier la jeunesse, pour ne pas sacrifier l’avenir meilleur 
que nous espérons.

Les élu·e·s du groupe Cachan Ensemble 
cachan2014@gmail.com

Groupe EELV
Sauvons les dernières terres agricoles 
D´après le baromètre La Croix/Kantar, 74% des Français estiment 
que la Covid-19 occupe trop de place dans l´actualité, et 48% au-
raient, par exemple, préféré avoir davantage de contenu sur la 
convention citoyenne pour le climat. Alors que nous sommes de 
plus en plus nombreux à comprendre l'urgence de réduire massi-
vement nos émissions de gaz à effet de serre, de préserver la bio-
diversité, et donc les espaces naturels, un revirement se joue en 
Ile de France. La cour administrative d’appel de Versailles a réta-
bli le plan local d’urbanisme de Gonesse (95), annulé en première 
instance, relançant ainsi la possibilité d’urbaniser 280 hectares de 
terres agricoles situées à 15 km au nord de Paris.
En 2021, la préférence va donc encore à la construction d’un mé-
gacentre commercial et de loisirs plutôt qu'à la sauvegarde d'un es-
pace agricole et d'une zone verte, pourtant essentiels pour freiner 
le réchauffement climatique en Ile de France.
C’est le grand retour de la destruction des terres agricoles pourtant 
nécessaires à la souveraineté alimentaire !
Restons vigilants et mobilisés pour préserver la qualité de l’air, la 
nature dans nos villes et la biodiversité. En Ile-de-France, enga-
geons-nous à développer la ceinture agricole périurbaine. Ces pro-
jets présentent des avantages environnementaux et alimentaires 
et créent des emplois locaux et non délocalisables. 
À Cachan, les projets d'aménagement (écoquartier, campus de 
l´ENS) que nous portons, en concertation avec les habitants, ont 
cette ambition de conserver des espaces de pleine terre, de dé-
velopper l'agriculture urbaine, et de faire profiter de vergers aux 
habitants.
Cultivons cette exigence !

Les élus du groupe EELV

Groupe Generations
Quel avenir pour la jeunesse ?

Le « monde d’après » n’a pas l’air prévu pour cette année. 
Le récent rapport de l’ONG Oxfam est sans appel : la crise sani-
taire accentue les inégalités. Evidemment, les conséquences éco-
nomiques et sociales de la crise liée à l’épidémie de Covid-19 s’im-
posent à de nombreux pays. Toutefois, ces inégalités croissantes 
sont aussi le fruit des choix politiques faits par le gouvernement 
dans la période. 
En matière de lutte contre la pauvreté, chacun voit que le gou-
vernement n’est pas au rendez-vous. Si les milliardaires de notre 
pays ne se sont jamais porté·es aussi bien, on ne peut en dire de 
même des étudiant·es, des personnes ayant perdu leur emploi, 
des travailleurs et travailleuses précaires… 
Dernière proposition en date, tout droit sortie de la boîte à 
idées de la République en marche : permettre aux étudiant·es de 
contracter un prêt de 10 000 euros. À la limite de l’indécence, 
cette idée intervient dans le débat alors même que le gouverne-
ment vient de rejeter la proposition faite par les organisations de 
jeunesse d’ouvrir le RSA aux jeunes de moins de 25 ans.
Rappelons également qu’à l’heure actuelle, les personnes ayant le 
statut d’étudiant·e ne peuvent bénéficier de l’allocation chômage, 
même si elles ont connu des périodes d’emploi et rentreraient 
dans les critères d’attribution sans ce facteur. Cela n’est pas un 
horizon acceptable pour les jeunes de notre pays. Donnons-leur 
les moyens de leur émancipation ! Au lieu de tourner en rond 
dans son bocal à poisson idéologique, le parti macroniste ferait 
mieux de réfléchir à l’expérimentation du revenu universel pour 
les 18-25 ans, vraie mesure d’avenir.

Laetitia Boutrais, Thomas Kekenbosch  
– generationscachan@gmail.com
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En Avant Cachan !  
Groupe centriste et citoyen
La jeunesse au cœur de la crise
On reconnait les périodes d’élections à la quantité d’air brassé par 
la sphère politicienne locale. La multiplication des lettres et péti-
tions diverses, des vœux, des postures politiques et dogmatiques, 
de la récupération systématique du moindre fait divers atteste des 
appétits de mandats. En cette période de campagne officielle, l’af-
fichage prend le pas sur la réflexion.
Et matière à réflexion il y a pour Cachan, ville jeune et étudiante.
Les confinements s’enchaînent et la jeunesse pâtit de la crise sa-
nitaire et sociale. La ville de Cachan met en place un numéro de 
téléphone dédié aux jeunes. Il a le mérite d’attirer leur attention 
vers la disponibilité des services sociaux de la ville, ne le nions pas.
Mais les mesures de soutien aux jeunes, étudiants ou non, 
existent, à une échelle jamais vue : le réexamen sur demande des 
attributions de bourses, les deux repas quotidiens à 1 € au CROUS, 
l’extension de l’aide de 150 €, l’aide à l’embauche des jeunes di-
plômés et des alternants, l’accroissement des bénéficiaires de la 
garantie jeunes, le chèque psy… Nous serons vigilants à la mise 
en place dans les plus brefs délais de l'universalisation de la ga-
rantie jeune ! Par ailleurs nous militons pour un prêt garanti par 
l’État de 10 000 €, remboursable uniquement sous condition de 
revenu, toutes choses du ressort de l’État en lien avec les départe-
ments. Par contre, il est du ressort de la ville de réfléchir à l’accès 
des jeunes au logement, facteur primordial de leur émancipation, 
qu’ils soient étudiants ou travailleurs.
Ils seront au cœur des préoccupations des élections à venir. La jeu-
nesse est notre avenir. Protégeons son éclosion !
Les élus En Avant Cachan !
Maxime Mégret-Merger, Annie-Claire Auliard, Alain Ospital
www.enavantcachan.fr / enavantcachan@gmail.com

Tribune Mieux vivre à Cachan
Pourquoi aucun centre de vaccination anti-CoViD à Cachan ?
Alors que les Cachanais, particulièrement de 75 ans et plus, ont besoin 
d’un centre de vaccination anti-CoViD de proximité, notre ville n’en a 
pas...
Pourtant les villes voisines d’Arcueil, L’Haÿ et Bagneux en ont un. 
Alors pourquoi aucun centre à Cachan ?
La vaccination anti-CoViD relève de l’État, donc du Préfet dans notre dé-
partement.
Contrairement à ce que dit Madame la Maire, nous ne sommes pas 
convaincus qu’elle ait fait la demande expresse au Préfet d’un centre de 
vaccination à Cachan : qu’elle nous en apporte la preuve !
Le représentant d’En Marche à Cachan a lui « revendiqué » son inutilité : 
il n’a rien fait pour obtenir ce centre « pour ne pas mettre son grain de 
sel »...
Notre groupe a lui appelé en urgence le cabinet du Préfet pour obtenir ce 
centre, malheureusement sans obtenir gain de cause. 
Cet abandon des Cachanais se voit malheureusement par bien d’autres 
aspects.
L’éclairage public est tellement mal entretenu que les enfants risquent 
l’électrocution ! 
Les mesures de sécurité sont tellement insuffisantes que les Cacha-
naises se font agresser par des hommes armés. 
L’aménagement des pistes cyclables est tellement absurde (poteaux au 
milieu de la piste) que les cyclistes risquent l’accident grave. 
Enfin les regards d’évacuation d’eau de pluie sur la chaussée sont tel-
lement mal entretenus que des habitants risquent l’inondation de leur 
domicile. 
Ce laisser-aller, cette négligence ne peuvent plus durer !
La Maire a envers les Cachanais une obligation de moyens.
Si elle n’est pas capable de la mettre en œuvre, qu’elle en tire toutes les 
conséquences.

Dr Sébastien Trouillas
Tél. 06 61 38 28 35

Pascal Castillon

Groupe « Mieux Vivre en Synergie »
« Mieux Vivre en Synergie » en colère contre l’insécurité 
croissante …
Depuis un certain temps maintenant, les incivilités augmentent 
notablement et rendent souvent pénible la vie en collectivité. De 
nombreux témoignages postés sur les réseaux sociaux en sont la 
triste preuve. Il faudrait que des mesures curatives mais, égale-
ment préventives soient engagées de façon systématisée par les 
acteurs concernés (bailleurs, services municipaux d’entretien de la 
voierie et des espaces publics, …).
Par ailleurs, l’insécurité croît également notablement sur la com-
mune, sachant que couvre-feu et manques d’éclairage fréquents 
rendent, hélas, la tâche plus aisée aux délinquants pour com-
mettre leurs méfaits (agressions, rackets, cambriolages, …). Il 
est certain que les quatre malheureux policiers municipaux n'ont 
guère les moyens de pouvoir accomplir correctement leur mission 
de protection des citoyens sur l’ensemble de la ville.
Enfin, dans le cadre de la lutte contre les « passoires thermiques », 
nous avons interrogé le maire-adjoint en charge de la transition 
écologique afin de suggérer que la ville s’équipe d’une caméra 
thermique. Ainsi, les services techniques municipaux auraient pu 
accompagner les cachanais pour des diagnostics énergétiques de 
leurs habitations dans le but de combattre d’éventuelles pertes 
de chaleur puis, y remédier grâce aux différentes aides gouverne-
mentales. La réponse a été que la technique semblait manquer de 
fiabilité pour des néophytes. Notre suggestion serait donc que la 
ville organise une campagne ponctuelle afin qu’une équipe de spé-
cialistes puissent accompagner et épauler les habitants souhaitant 
bénéficier de ce type de diagnostic et des conseils ad hoc.

Michèle ESKINAZI / Valérie VINCENT

GROUPES D’OPPOSITION

 En Avant Cachan ! Groupe centriste et 
citoyen
• Maxime Megret-Merger (président)
• Annie-Claire Auliard
• Alain Ospital

 Mieux Vivre à Cachan
• Sébastien Trouillas (président)
• Pascal Castillon

 Mieux Vivre en Synergie
• Valérie Vincent (présidente)
• Michèle Eskinazi
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En 2021, la Ville renouvelle son partenariat avec le Grand-Orly Seine Bièvre 
et ecosystem pour organiser des collectes solidaires d’appareils électriques 
ou électroniques. Rendez-vous le 6 mars pour la première collecte de 
l’année !

Collecter pour recycler
Qu’ils soient en état de marche ou qu’ils soient hors d’usage, tous les 
appareils qui fonctionnent sur secteur ou piles, sont acceptés. Tous les 
équipements collectés seront triés, nettoyés et réemployés par une 
structure de l’économie sociale locale, ou à défaut recyclés par ecosystem.
En 2020, et ce malgré la crise sanitaire, 160 Cachanais ont participé 
aux collectes solidaires organisées et ont donné 2 424 kg d’anciens 
équipements électriques.
Pour faire votre tri, voici la liste des appareils acceptés : 
•  Gros électroménager : frigo, machine à laver, sèche-linge, cuisinière, 

plaque de cuisson, etc.
•  Petit électroménager : téléphone, sèche-cheveux, aspirateur, micro-

ondes, bouilloire, fer à repasser, etc.
•  Écrans, téléviseurs et moniteurs : TV cathodiques, écrans plats, …
•  Matériel informatique : ordinateurs, cartes électroniques, disques durs, 

câbles, …

Crise sanitaire : la collecte s’adapte !
Afin de limiter la propagation du virus, un circuit balisé est mis en place, 
le nombre d’apporteurs est limité à trois maximum en même temps, le 
port du masque et le respect des règles de distanciation physique sont 
obligatoires.
La situation sanitaire pouvant évoluer, nous vous invitons à consulter le 
site de la Ville pour suivre les adaptations possibles.

Samedi 6 mars, de 10h à 14h, rue Guichard

 Collecte des déchets ménagers
Ils sont collectés les lundis, mercredis et 
vendredis.

 Collecte sélective des emballages
Ils sont collectés les mardis et jeudis.
Rappel : depuis le 1er octobre 2019, tous les 
emballages se trient.

 d’info : citeo.com

 Collecte des déchets verts
La collecte des déchets verts entre en 
hibernation et est suspendue depuis le 
12 décembre jusqu’au mois de mars 
prochain. La distribution des sacs est 
également interrompue pendant cette 
période.

 Collecte des encombrants
Les encombrants sont collectés chaque 
jeudi, dans toute la ville sans distinction 
de secteur.

 Pensez à la déchetterie de proximité 
Recycl’inn !
La déchetterie de proximité est mise 
à disposition des habitants les 2e et 
4e  samedis du mois (sur présentation 
d’une pièce d’identité et d’un justificatif 
de domicile de moins de 6 mois) au 104 
avenue Gabriel Péri (entre les ronds-points 
Lunain/Saussaies).
Rendez-vous les samedis 13 et 27 février de 
9h à 12h30.

 Déchets toxiques
Samedi 20 février de 9h30 à 12h30 au 
marché Carnot, de 13h30 à 14h45 sur le 
parking Belgrand et de 15h à 16h30 sur le 
parking Eustache Deschamps. Le camion 
ONYX collecte les piles et les déchets 
toxiques.

 La Ressourcerie la Mine
Collecte, valorisation et revente de meubles 
et d’objets. Dépôt d’objets : du mercredi au 
samedi de 11h à 17h30.
Collecte à domicile pour des volumes 
importants : prise de rendez-vous collecte@
ressourcerie-la-mine.com
74 avenue de la Convention à Arcueil. 

 Collecte de vêtements
Vous souhaitez faire don de vêtements 
en bon état dont vous n’avez plus l’usage, 
pensez aux associations : 
La Pièce solidaire : la piecesolidaire.fr

Rendez-vous le 6 mars

COLLECTE DES ÉQUIPEMENTS  
ÉLECTRIQUES ET ÉLECTRONIQUES
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COMPTE CITOYEN

Les réservations pour les accueils de loisirs des vacances de printemps se 
tiendront du lundi 8 mars au dimanche 21 mars.

•  Réservez en ligne sur l’espace famille de la ville : ville-cachan.fr

D
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MENUS DU MOIS DE FÉVRIER

Bienvenue à
Gabrielle Andreev, Ayman Bamba Said 
Mohamed, Fatima-Luna Bedad, Constantin 
Alain Andrii Charles Gozhyk, Victoria Iryna 
Elisabeth Charles Gozhyk, Yazid Chiguer, 
Djamena Roland Dagorne, Kpatolo Zié 
Seindou Emmanuel Djeukoue, Aaron Daniel 
Miandry Houri, Kitana Aboubakr Siddick 
Kone, Kavish Kumar, Loulya Joury Lahrizi, 
William Arthur Côme Leroux Auger, Charlotte 
Pauline Teresia Lissmyr, Sohan Moujri, Yüna 
Rose Roxanne Narainsamy Sousa Lopes, 
Lucas auguste René Queyriaux, Gioia Maria 

Savignano, Maeva Hélèna Stelandre, William 
Johannes Eric Stute, Emma Talbi, Adlan Paul 
Valin, Elyes Alexandre Raphael Zehani

Ils ou elles se sont uni(e)s : 
Zoé Loussa Vuvu et Hervé Makembo 
NGbesu

Ils nous ont quittés :
Samuel Garabeb Avdjian, Louise Odette 
Barbette (veuve Ouzaïd), Simone Andrée 
Barbey (veuve Betbedé), Hugette Bougeard, 
Marie Andrée Paulette Chichignoud 

(épouse Lebeau), Monique Louise Marie 
Joséphine Couella (épouse Saint-Martin), 
Jeanne Delabre (veuve Raingal), Allesandro 
Evangelista, Jean François Fabre, Nicole 
Paulette Guénot (veuve Genin), Ginette 
Renée Jeanne Jircik (veuve Jenkins), 
Alexandre François Kania, Mohand Ouidir 
Khelifi, Henri Georges Lacaze-Cazette, 
Mireille Micgelin Le Claire (épouse Hania), 
Georges Jean Magnard, Claude Marteau, 
Henri Louis Charles Miguet, Sylviane Rose 
Marguerite Roques (veuve Gricourt), 
Colette Fanny Schwartz (veuve Ageron)

CARNET DU MOIS DE DÉCEMBRE 

Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi

Du 1er au 5 
février

Salade mêlée 
vinaigrette,

Sauté d'agneau 
abricots secs,

Semoule,
Demi-chèvre,
Compote aux 
pommes 

Radis, 
Blanc de poulet à la 

crème de 
champignons ,
Haricots verts  

au beurre,
Comté,
Crêpes

Potage à l'ail,
Filet de cabillaud

au beurre citronné 
,

Carottes braisées au 
thym,

Yaourt  à la vanille,
Fruit

Salade d'avocat 
californienne,

Potée auvergnate 
,

Pyrénées,
Fruit 

MENU VÉGÉTARIEN
Betteraves à la 

ciboulette,
Chili Végétarien,

Fromage blanc ,
Fruit

Du 8 au 12 
février

Concombre à la 
vinaigrette,

Cuisse de poulet rôtie 
,

Petits pois à la 
crème,
Bleu ,

Tarte à la rhubarbe

MENU VÉGÉTARIEN
Potage à la 
châtaigne,

Flan de légumes,
Yaourt arôme,

Fruit 

Poireau vinaigrette,
Boulette de bœuf à la 

tomate ,
Pâtes torti,

Petit-suisse nature  ,
Fruit

Salade d'endives 
vinaigrette,

Blanquette de veau,
Riz ,

Camembert,
Mirabelles au sirop

Carottes  râpées 
au sésame,

Filet de saumon à 
l'estragon,

Épinards hachés à 
l'égyptienne, 
Tomme grise,

Riz au lait 

Du 15 au 19 
février

Salade de maïs,
Emincés de bœuf 

à la provençale ,
Julienne de légumes,

Petit-suisse aux 
fruits ,

Fruit

MENU VÉGÉTARIEN
Batavia   
vinaigrette,

Tarte aux légumes,
Cantal,
Beignet

Salade d’artichauts 
émincés,

Couscous,
Yaourt nature ,

Fruit

Céleri rémoulade,
Moules,
Frites,

Emmental ,
Compote de poire

Potage aux 
5 légumes,

Rôti de dinde au 
curry ,

Brocolis  au 
beurre,

Saint Nectaire
Fruit

Du 22 au 26 
février

Chou rouge  
émincé,

Steak haché 
sauce au bleu ,
Haricots beurre à 

l'échalote,
Edam,

Semoule au lait

Salade d'asperges 
mimosa,

Sauté d'agneau à 
l'estragon,

lentilles vertes,
Yaourt aux fruits 

mixés,
Fruit  

MENU VÉGÉTARIEN
Mâche vinaigrette,

Lasagnes épinards et 
ricotta,

Mimolette,
Pomme  au four

Potage à l'épinard et 
Boursin,

Poulet rôti aux
 herbes ,

Duo de carottes et 
navets,

Faisselle,
Fruit 

Betteraves râpées 
à la graine de 

moutarde,
Filet de hoki sauce 

au beurre blanc 
,

Riz ,
Brie,

Pêche au sirop

La composition des menus est susceptible d’être modifiée, merci de votre compréhension.
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HORAIRES DES SERVICES PUBLICS
 Commissariat de Cachan

15 rue Marx Dormoy - 01 45 46 73 00
commissariat-le-kremlin-bicetrenterieur.
gouv.fr

 Médiation familiale
Situations conflictuelles au sein de 
la famille (consultation, médiation). 
Gratuit.
Jeudi 18 février de 9h à 17h – permanence 
téléphonique - Tél : 01 41 98 36 40

 Ecrire ensemble
Aide à la rédaction de courriers, 
documents administratifs (sauf 
documents fiscaux) et oriente vers les 
services ou organismes compétents. Sur 
rendez-vous au 06 73 89 05 62
- À la Direction du Développement Social : 
mardi, mercredi et samedi : 9h à 11h30.
- À la Bibliothèque centrale : mardi et 
vendredi : 14h à 17h.

 Point Info Familles
Mardi 2 mars à 17h, grange Gallieni,  
2 rue Gallieni. Tél. : 01 45 47 70 95 
Informations sur les inscriptions en 
crèche.

 ADIL
Association départementale d'information 
sur le logement pour les propriétaires et 
locataires.
Tél. : 01 84 77 09 59
Mardis 9 et 23 février de 14h à 17h, à la 
Direction du Développement Social.

 Service de Soins Infirmiers à Domicile 
de la ville de Cachan (ACSMD)
Intervention à domicile, sur prescription 
médicale, d'infirmières et d'aides-
soignantes auprès des Cachanais de plus 
de 60 ans, handicapés de moins de 60 ans 
et patients Alzheimer.
Tél. : 01 45 47 06 35

 AERA
Accueil, Écoute, Rencontre, Adolescence 
est un lieu de soutien pour les jeunes 
et leur famille. Soutien psychologique, 
guidance parentale.
19 rue Cousté. Tél. : 01 45 46 64 39. 
Ouvert le lundi, mardi, mercredi, vendredi de 
10h à 19h et le jeudi de 13h à 19h, sur rendez-
vous.

 Agent de proximité de la SGP
Laëtitia Hadad est l’agent de proximité 
missionné par la Société du Grand Paris. 
Son rôle est de répondre à toutes vos 
questions sur l’avancée des travaux de 
la gare et du futur métro. Vous pouvez la 
joindre au 06 68 85 05 81.

 Mission locale INNOVAM
La Mission locale Innovam guide les 
jeunes dans l’élaboration de leur parcours 
individualisé. Accueil sur rendez-vous.
1 rue de la Gare. Infos au 01 41 98 65 00

PHARMACIES DE GARDE
Dimanche 7 février : pharmacie des 
Arcades, 10 rue Guichard

Dimanche 14 février : grande 
pharmacie de la Vache Noire, Centre 
Commercial La Vache Noire à Arcueil

Dimanche 21 février : pharmacie 
Keou, 11 av Aristide Briand

Dimanche 28 février : pharmacie 
Lévy, 91 av Aristide Briand 

Dimanche 7 mars : pharmacie Minier, 
30 av Carnot 

Le Centre médico-social Georges 
Grün propose une offre importante 
de soins médicaux et paramédicaux 
de qualité. Les patients peuvent 
bénéficier des consultations de mé-
decins généralistes, de médecins 
spécialisés (cardiologue, derma-
tologue, diabétologue, endocrino-
logue, gynécologie…), de dentistes 
ainsi que de kinésithérapeutes.

Prise de rendez-vous en ligne
Une plateforme de prise de ren-
dez-vous est accessible à tous les 
patients et permet d’accéder aux 
plages de consultation des méde-
cins. Vous pouvez y prendre ren-
dez-vous, le modifier ou l’annuler 
en ligne si besoin. Pour prendre 
un rendez-vous, il suffit de créer 

un compte lors de la première 
connexion. Un SMS de rappel vous 
sera envoyé 24 heures avant la date 
de consultation.

 d’info :
cachan.contactsante.fr/RendezVous 

Adresse : 7 avenue Cousin de 
Méricourt - 94230 Cachan
Tél. : 01 49 69 61 40
Ouvert du lundi au vendredi de 8h 
à 12h30 et de 13h30 à 18h, et le 
samedi matin de 9h à 12h.

RENDEZ-VOUS

Centre médico-social

D
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AIDE ALIMENTAIRE D’URGENCE
Samedi 20 février 2021

À partir de 9h, 
(matin uniquement) 
Salle Le Marché 
et gymnase V. Hugo

FOYERS FRAGILISÉS PAR LA CRISE ÉCONOMIQUE ET SANITAIRE :
Par exemple : Allocataires du RSA, Famille monoparentale, 
Demandeurs d’emploi non indemnisés, Étudiants, Salariés en 
chômage partiel, Auto-entrepreneurs...

Présentation d’une pièce d’identité obligatoire 

+ d’info : ville-cachan.fr

SANS Inscription
***SANS RdV

Panier volumineux, 
pensez à apporter votre caddie

L’EPICERIE SOLIDAIRE
Point Accueil Solidarité


